
Le nouvel ambassadeur du Burundi veut « redynamiser » les relations bilatérales

    La Libre Belgique,Â 9 dÃ©cembre 2019  Le Burundi dispose depuis peu dâ€™un nouvel ambassadeur en Belgique, Therence
Ntahiraja, qui a pris ses fonctions Ã  la mi-novembre avec la volontÃ© affichÃ©e de Â«Â redynamiserÂ Â» les relations entre
Bruxelles et Bujumbura, trÃ¨s tendues depuis 2015 en raison du troisiÃ¨me mandat du prÃ©sident Pierre Nkurunziza.  
  Â«Â Notre objectif principal, câ€™est de renouveler et de redynamiser les relations bilatÃ©ralesÂ Â» qui sont Â«Â fortesÂ Â» et
Â«Â historiquesÂ Â», a affirmÃ© le nouvel ambassadeur cette semaine lors dâ€™un entretien accordÃ© Ã  lâ€™agence Belga.  Ntahiraja,
un ancien haut fonctionnaire â€“ il a notamment Ã©tÃ© secrÃ©taire permanent et porte-parole du ministÃ¨re de lâ€™IntÃ©rieur â€“ a
prÃ©sentÃ© ses lettres de crÃ©ances au roi Philippe le 14 novembre. Il est Ã©galement accrÃ©ditÃ© auprÃ¨s du Grand-DuchÃ© de
Luxembourg et de lâ€™Union europÃ©enne.  Il succÃ¨de Ã  lâ€™ancien ambassadeur du Burundi, JÃ©rÃ©mie Banigwaninzigo, rappelÃ©
Ã  Bujumbura en dÃ©cembre 2016 Ã  Bujumbura aprÃ¨s une bonne annÃ©e de prÃ©sence en Belgique.  Le rÃ©gime du prÃ©sident
Nkurunziza reprochait Ã  la Belgique de jouer un Â«Â rÃ´le dÃ©stabilisateurÂ Â» dans la crise que traverse le Burundi, petit pays
dâ€™Afrique centrale, depuis la rÃ©Ã©lection du chef de lâ€™Etat pour un troisiÃ¨me mandat contestÃ©. En octobre 2015, le
gouvernement du Bujumbura, avait a demandÃ© le remplacement de lâ€™ambassadeur de Belgique Ã  Bujumbura, Marc
Gedopt â€“ une requÃªte assez inhabituelle dans les usages diplomatiques â€“ en invoquant Â«Â une dÃ©gradation de
confianceÂ Â» entre les deux pays.  Selon M. Ntahiraja, Â«Â il sâ€™avÃ¨re aujourdâ€™hui nÃ©cessaire de (â€¦) redynamiserÂ Â» les
relations bilatÃ©rales, un siÃ¨cle aprÃ¨s que la Belgique eut hÃ©ritÃ© de lâ€™administration du Burundi, ex-colonie allemande,
aprÃ¨s la PremiÃ¨re Guerre mondiale, quâ€™elle a exercÃ©e jusquâ€™Ã  lâ€™indÃ©pendance, le 1er juillet 1962.  Ces relations ont Ã©tÃ©
mises Ã  mal Ã  la suite de la crise politique meurtriÃ¨re que traverse le Burundi depuis que le prÃ©sident Nkurunziza a
annoncÃ© en avril 2015 sa candidature Ã  un troisiÃ¨me mandat controversÃ©. Il a Ã©tÃ© rÃ©Ã©lu en juillet de la mÃªme annÃ©e.  Les
violences et la rÃ©pression qui ont accompagnÃ© la crise auraient fait au moins 1.200 morts et dÃ©placÃ© plus de 400.000
personnes entre avril 2015 et mai 2017, selon les estimations de la Cour pÃ©nale internationale (CPI). Mais Bujumbura
conteste ces chiffres et affirme, Ã  lâ€™instar de M. Ntahiraja, que des dizaines de milliers de rÃ©fugiÃ©s sont rentrÃ©s de
Tanzanie, avec ou sans lâ€™aide du Haut-commissariat aux rÃ©fugiÃ©s de lâ€™ONU (HCR).  Lâ€™UE a dÃ©crÃ©tÃ© en octobre 2015 des
sanctions ciblÃ©es (gel des avoirs et interdiction dâ€™entrÃ©e sur le territoire europÃ©en) contre quatre responsables burundais
impliquÃ©s dans les violences. La France a toutefois repris fin 2018 sa coopÃ©ration directe avec Bujumbura, notamment
dans le secteur de la dÃ©fense, au grand dam de lâ€™UE et sans concertation avec ses partenaires.  La Belgique a pour sa
part suspendu en octobre 2015 une partie de son aide publique au dÃ©veloppement dans des domaines relevant
directement des autoritÃ©s locales â€“ lâ€™agriculture, lâ€™enseignement et la santÃ© nâ€™ont Ã©tÃ© que partiellement touchÃ©s. De
frÃ©quentes manifestations anti-belges ont eu lieu Ã  Bujumbura pour dÃ©noncer une Â«Â ingÃ©renceÂ Â» dans les affaires
intÃ©rieures.  Mais M. Ntahiraja a perÃ§u Â«Â des signes indicateursÂ Â» dâ€™une amÃ©lioration des relations bilatÃ©rales, comme
le fait que bon accueil qui lui a Ã©tÃ© rÃ©servÃ© â€“ Â«Â un signe trÃ¨s positifÂ Â» â€“ ainsi que le fait que le nouvel ambassadeur de
Belgique au Burundi, Alain Van Gucht, ait lui aussi rapidement prÃ©sentÃ© ses lettres de crÃ©ances au prÃ©sident Nkurunziza
(dÃ¨s le 18 septembre ndlr). Cela montre que Â«Â la pÃ©riode est meilleureÂ Â», a dit le nouvel ambassadeur.  Il a expliquÃ©
que des projets de coopÃ©ration menÃ©s par lâ€™agence belge de dÃ©veloppement (Enabel) Â«Â continuent Ã  Ãªtre exÃ©cutÃ©sÂ Â»,
en dÃ©pit des dÃ©cisions prises par Bruxelles en 2015. Tout comme ceux dâ€™ONG.  Il a Ã©galement assurÃ© que Â«Â le
processus Ã©lectoral en vue des scrutins prÃ©sidentiel et lÃ©gislatifs prÃ©vus le 20 mai prochain Â«Â se dÃ©roule trÃ¨s bienÂ Â». 
Au pouvoir depuis 2005, M. Nkurunziza a surpris les observateurs en assurant quâ€™il ne se prÃ©senterait pas Ã  sa propre
succession, alors quâ€™une nouvelle Constitution adoptÃ©e en 2018 le lui permet.  Selon lâ€™ambassadeur, le parti au pouvoir, le
CNDD-FDD (Conseil national pour la DÃ©fense de la DÃ©mocratie â€“ Forces pour la DÃ©fense de la DÃ©mocratie) tiendra
Â«Â trÃ¨s bientÃ´tÂ Â» un congrÃ¨s pour dÃ©signer le candidat qui remplacera M. Nkurunziza.  Tous les candidats doivent Ãªtre
connus pour le 25 fÃ©vrier.�  
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